
MONOGAMBE 
(paroles de Jean Sommer) 
 
1 
C’est au café que l’on voit les filles 
Mais dans mon cœur il fait si froid 
Ne comptez plus sur moi 
Là où je vais nul ne peut me suivre 
Même les chiens quand ils aboient 
Ne comptez plus sur moi 
 
Je m’envole 
Sans paroles 
Où la mort me délivre 
Où la mort me fait vivre 
O mes frères 
Souvent je pense à vous 
Monogambé Monogamba ) bis 
 
 
2 
J’ai tant frotté le cuir de tes bottes 
Qu’j’y ai laissé la peau des doigts 
Ne compte plus sur moi 
Adieu patron je laisse la note 
Je sais qu’un jour tu paieras 
Ne compte plus sur moi 
 
Je m’envole 
Sans paroles 
C’est l’oiseau prophétique 
Qui chante pour l’Afrique 
C’est l’oiseau de la brousse 
L’oiseau de la rivière 
C’est l’oiseau des semences 
Qui dit la délivrance 
C’est l’oiseau prophétique  
Qui chante pour l’Afrique 
O mes frères  
Souvent je pense à vous  
 
Monogambé monogamba (ad.lib.)



 


